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1 l’académisme ou non ?


Vous avez décidé de jouer du violoncelle parce que vous avez été séduit cet été par un concert de quatuor à cordes, auquel vous avez assisté dans un cadre enchanteur. Ou vous avez été hérité d’un instrument resté dans un grenier depuis cinquante ans. Vous êtes retraité ( e ) et vous voulez démarrer l’apprentissage d’un instrument…


Académisme ou pas ? Pour un adulte, la question se pose vraiment et le conservatoire est loin d’être la seule solution pour apprendre et entretenir le plaisir de jouer. Posez la question dans votre entourage . Qui a fait le conservatoire et qui pratique encore régulièrement l’instrument ? Vous constaterez que la très grande majorité a abandonné en prétextant le manque de temps . Mais en réalité, c’est vraisemblablement le manque d’enthousiasme dû à cet apprentissage académique ou tout simplement la logique de sélection des meilleurs musiciens qui en est la cause. Sa devise ne pourrait-elle pas se résumer ainsi : « l’excellence ou rien » ?


Mais hormis l’inscription dans un conservatoire municipal ou dans un conservatoire privé , vous ne voyez pas comment concrètement procéder. Très rapidement , on vous a questionné sur votre connaissance du solfège et vous sentez bien que vous n’avez pas le niveau requis. Y a-t-il de la place dans des cours pour adultes ? L’horaire et le jour de disponibilité des leçons du vendredi de 20H00 à 22H00 ne vous conviennent pas… Enfin le coût de l’instrument et de l’inscription au cours vous font réfléchir. Un violoncelle est-il transportable autrement que dans une lourde et volumineuse armure que l’on porte comme un sac-à-dos ?


Tous ces obstacles vous freinent naturellement pour franchir le pas.


Cette approche est là pour vous encourager à essayer si vous acceptez de faire l’impasse sur les œuvres du 19e et du 20e siècle qui demandent une réelle connaissance du solfège. Il faut un peu d’audace et de la persévérance . Quels sont les réels prérequis ?


*Une pièce où vous envisagez de jouer régulièrement. Elle doit être relativement isolée phoniquement (voisins) si vous habitez en copropriété et assez grande pour obtenir la plénitude du son. Sourdine s’abstenir ! Elle inhibe le musicien et aussi l’instrument,


*Un luthier chez qui vous avez déjà poussé la porte et en qui vous avez confiance. Un bon luthier est presque plus utile qu’un bon professeur car des professeurs, vous en changerez. Le luthier connaît votre instrument et saura comment pallier ses éventuels défauts sonores.


*Un niveau de solfège basique. Le niveau acquis au collège est suffisant pour jouer des morceaux composés jusqu’à la fin du XVIIIe, ou des thèmes de variété actuels.


*Une disponibilité de trois mois pour démarrer et prendre vos premières leçons. Ce temps est nécessaire pour acquérir avec votre professeur, mais surtout par vous-même, un minimum de justesse ainsi que les doigtés des 3 gammes les plus usuelles. 5 à 10 leçons doivent suffire.


*Un instrument. Celui-ci peut être loué. Si vous vous décidez pour l’achat, commencez par un violoncelle d’étude.


Après quoi, vous pourrez partir aux iles Kerguelen où en Patagonie et faire votre apprentissage par vous-même…


Plus tard, vous vous imposerez des challenges car vous serez vraiment mordu. C’est l’envie de jouer des œuvres plus difficiles mais magnifiques qui vous fera prendre d’autres leçons pour progresser.



Les avantages du violoncelle par rapport


aux autres instruments à cordes


Deux facteurs concourent au choix du violoncelle :




	
La tonalité de l’instrument : Un instrument aiguë (le violon est dédié à la clé de SOL) est peu tolérant pour l’oreille à une erreur de justesse. Si vous n’exécutez pas correctement le doigté, il en résultera un son désagréable , qui outre vos voisins vous lassera vous-même. La pratique du violon risque de vous décourager avant même que vous n’ayez acquis la justesse d’exécution. Pour s’en convaincre, il suffit d’observer le nombre de violons anciens à vendre dans les marchés… Le violoncelle de tonalité medium (il est centré sur la clé de FA) est plus valorisant et encourageant au jeu. Il tolèrera plus facilement un doigté approximatif , sauf dans les sons aigus évidemment. Cependant , vous trouverez plus difficilement un professeur de violoncelle qu’un professeur de violon.


	
L’ergonomie liée à la tenue de l’instrument : La façon de tenir l’instrument n’est pas immuable et a évolué au cours des siècles. Le violoncelle était tenu verticalement et posé sur un coussin au temps de Lully. Par la suite, sa tenue s’est rapprochée de celle de la viole , soit entre les jambes. On lui a ajouté une pique de façon à pouvoir le maintenir à la hauteur et inclinaison désirées.





Le violon se tient aujourd’hui de deux façons différentes. La tenue européenne ci-dessous qui oblige pour le jeu à pivoter le poignet . Dans cette position (je vous invite à essayer à vide pour vous rendre compte), il est relativement difficile d’appuyer avec force avec le 4e doigt et ce d’autant plus, si l’on doit le faire sur la corde grave. En simulant cette position, on se rend compte aisément de la difficulté ergonomique qu’elle présente. N’entend-on pas souvent des violonistes débutants dire qu’ils leur faut travailler la dextérité du 4e doigt ?
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Certains Hindous, qui pratiquent le violon ont adopté une position différente, plus ergonomique. Ils jouent accroupis et tiennent le violon verticalement en le posant sur le mollet. Le problème du vrillage du poignet est ainsi évité. Les Chinois ont également un instrument à corde le « ehru » , cousin éloigné du violon, qu’ils tiennent de la même façon.
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